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• La restauration achevée du 
tombeau Guillochet à Montbray 
démontre tout l’intérêt de la 
sauvegarde du patrimoine funé-
raire. 

• Notre concours apporté à l’or-
ganisation de la sortie de la 
société des arts de Sartilly a 
permis la découverte de Ville-
dieu et de La Lande-d’Airou.  

• La restauration du petit temple 
du Chefresne va bientôt s’ache-
ver. Les entreprises de retour à 
la fin août vont s’y activer. Le 
site protestant de la commune 
sera ainsi entièrement valorisé.  

• La revue « Sites et monuments » 
a publié un article concernant le 
patrimoine funéraire du val de 
Sienne. 

• Le cimetière des Ursulines de 
Vire.  

• Des chiffres pour justifier les 
actions en faveur du patrimoine.  
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INAUGURATION  DE  LA  RESTAURATION  
DU  TOMBEAU  GUILLOCHET  

Vingt-et-une personnes ré-
pondirent à l’invitation de la 
mairie et de l’association 
pour se retrouver autour du 
monument Guillochet, res-
tauré. Le conseil municipal 
de Montbray a été le premier 
à se prononcer en faveur de 
la restauration. Le maire, 
Michel Delabroise,  n’hésita 
pas un seul instant à dire 

qu’il était important de sau-
vegarder du petit patrimoine 
pour garder de la mémoire 
dans une commune. Il en 
profita pour évoquer les déci-
sions prises de restaurer les 
tableaux de l’église et de 
remercier le Conseil général 
pour les subventions accor-
dées. Marie-Thérèse Cueff, 
secrétaire adjointe de l’asso-
ciation,  retraça le chemine-

ment de cette initiative et la 
participation des mont-
brayons à cette souscription 
ouverte auprès de la Fonda-
tion du Patrimoine. Le père 
Marcel Porée ravi de cette 
initiative dit qu’il était fort 
plaisant de regarder un mo-
nument comme celui-ci, en 
raison de toute la diversité 
des représentations qui di-

sent quelque chose. En effet 
pour qui prend le temps de 
regarder, il est possible de 
découvrir quantité de symbo-
les. Martial Besnier, le res-
taurateur expliqua comment 
il avait procédé pour remet-
tre ce monument : démonta-
ge, sablage très fin, antirouil-
le, peinture époxy. La conser-
vation de ce monument qui 
ne bénéficiait d’aucun 

contrat fut une chance. Sa 
valorisation lui donne une se-
conde vie. Il n’échappe pas 
désormais au regard des per-
sonnes qui déambulent en ce 
lieu. L’association avait propo-
sé au conseil municipal de 
Montbray de participer au fi-
nancement de la restauration 
du monument funéraire dont le 
coût total s’élevait sur devis à 

2631, 20 €. La facture s’élève 
à 2549, 99 €. La participation 
de la Fondation du Patrimoine 
sera à la hauteur de 20%. La 
commune a voté uns subven-
tion de 1315, 60 €. Le reste 
est financé par la souscription 

dans le cadre du un pour un.   

Merci à tous ceux qui ont expri-
mé leur intérêt en faveur de 

cette sauvegarde.  



J’avais accepté d’apporter 
ma contribution le 13 juin 
dernier à la sortie des mem-
bres de l’association des arts 
de Sartilly qui 
avaient décidé 
de s’intéresser à 
Villedieu et à La 
Lande-d’A i rou . 
Vingt-trois  parti-
cipants se sont 
présentées en fin 
de mat inée, 
après une décou-
verte de la ville,  
pour une brève 
visite de l’église 
Notre-Dame de 
Villedieu que je 
présentais. L’a-
près-midi fut 
consacré à la 
visite de l’église 
de La Lande-
d’Airou puis au 
château dudit 

lieu et notamment le pigeon-
nier. Je remercie d’ailleurs 
bien volontiers madame 
Dominique Anjot qui m’a 

donné fort aimablement 
l’autorisation de visite de sa 

propriété.  
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SORTIE  AVEC  LA  SOCIÉTÉ  DES  
ARTS  DE  SARTILLY  

insertion concernant les 

cimetières de la Manche.  

Les articles contenus dans 

ce périodique : 

1 : l’art des cimetières. 

2 : une poétique de l’art des 

cimetières. 

3 : les croix tumulaires en 

fer forgé. 

4 : les émaux photographi-

ques. 

5 : la sépulture de la prin-

cesse Potacho.  

6 : préservation d’une tom-
be de soldat allemand de la 

guerre 14-18. 

7 : les catacombes de Paris. 

Le numéro peut être consul-

té.  

La revue Coré 
vient de publier 
un dossier consa-
cré à l’art des 
cimetières : 
conservation et 
restauration. Un 
très bon dossier 
est centré sur la 
restauration d’u-
ne chapelle néo-
gothique polychro-
mée au cimetière 
Montparnasse 
sous l’égide de 
l’association 
« l’Appel d’Or-
phée » et un se-
cond sur les tech-
niques de restau-
ration des croix de 
fer polychromées 
(n°23) dont le 
dossier est consa-
cré à l’art des 
cimetières. Ma participation 

Année 2010  

au comité national a permis une 

CORE : conservation et restauration  

du patrimoine culturel  

Château  

Pigeonnier-lavoir 

Eglise 

Restauratrice à l’œuvre sur 
la chapelle funéraire de la 
princesse Marie Soltikoff, 
comtesse de Potocka, cette 

année.  



La voix  du patr imoine de s ienne  

J’ai eu la chance de partici-

per à la réunion de chantier 

proposée par Elodie Baizeau 

sous la conduite de Louis 

Pacault, architectes chargés 

de diriger la 

restauration du 

petit temple. 

Une partie des 

travaux est réali-

sée, notamment 

la charpente, 

dont les élé-

ments les plus 

endommagés 

ont été rempla-

cés, ainsi que 

l’ensemble des 

sabots qui la 

porte. Les pre-

miers arceaux 

cintrés ont été 

posés. Les murs 

ont été enduits  

d’un mortier de 

chaux et les 

joints en partie 

dégradés afin d’être rempla-

cés. Et c’est justement au 

cours de cette opération que 

les artisans ont découverts 

sur la paroi orientale des 

joints anciens, remontant à 

l’origine du bâtiment, qui se 

présentent sous la forme 

d’un ruban. On appelle ça 

des joints rubanés. Une par-

tie de cette visite de chantier 

fut consacrée à cette analy-

se des joints et aux moyens 

de les reconstituer sur d’au-

tres parois du temple. Seul le 

mur du couchant présente 

un appareil de pierres de 

taille nettement plus soigné 

que les autres parties, éle-

vées en moellons et nécessi-

tant d’être largement recou-

verts. C’est cela qui a permis 

au maçon du début du XIXe 

siècle  d’étendre son art sur 

la confection des joints ruba-

nés mettant un faux appareil 

irrégulier en relief.  
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RESTAURATION  DU  PETIT  TEMPLE  DU  
CHEFRESNE  

 

Cimetière des Ursulines du  

centre hospitalier de Vire  

Notre intervention auprès du 
journaliste de l’hebdomadai-
re « La voix le Bocage » a 
permis au journal local de 
publier un article consacré 
au cimetière des Ursulines le 
5 août 2010, page 8. La 
moitié du site funéraire a été 
retranchée. Il s’agissait à 
l’origine de préparer une 
surface de terrain nécessai-
re à l’implantation d’un pavil-
lon de lutte contre la mala-
die d’Alzheimer. Il était diffi-
cile de lutter contre cette 
argumentation. Le problème 
est que le pavillon prévu 
ailleurs ne se fera pas sur le 

site initialement pressenti et 
le terrain du cimetière libéré 
a été très rapidement trans-
formé en parking  pour le 
personnel. Cet état de cho-
ses et le fait qu’aucune déci-
sion n’a encore été prise vis-
à-vis de la valorisation de ce 
cimetière, haut-lieu de mé-
moire de la cité nous a per-
mis de faire connaître notre 
point-de-vue.  L’article a 
suscité la réaction de mon-
sieur Nicolas Prentout, direc-
teur des services économi-
ques de l’hôpital, conscient 
de la nécessité de sauvegar-
der ce qui reste de l’enclos 

funéraire. Une autre ren-
contre sera proposée à l’au-
tomne pour élaborer avec le 
président du conseil d’admi-
nistration de l’hôpital. La 
première démarche qui me 
semble indispensable est 
l’extension de la protection 
immeuble de la chapelle 
Saint-Louis de l’hôpital au 
titre des monuments histori-
ques au cimetière des reli-

gieuses hospitalières.  

Entreprise Bodin et architecte dans l’analyse de la maçonnerie 

Plaque en fonte d’alumi-

nium des sœurs Esnault 

Dalle funéraire de la sœur de 
tous les saints dite Durier 

(1650) 

Petit temple enveloppé d’é-

chafaudage 



34 rue du docteur Regnault,  
50450 Hambye 

Associat ion de sauvegarde 
et  de valor isat ion  
du patr imoine  
en val  de Sienne  

SAUVEGARDE  DU  PATRIMOINE  
FUNÉRAIRE  DU  VAL  DE  S IENNE  

Téléphone : 02 33 61 45 49 
Portable : 06 87 56 35 58 
Messagerie : 
patrimoine.valdesienne@wanadoo.fr 

Lechefresne.fr 

L’association est fédérée à :  

La Fondation du Patrimoine de 

Basse-Normandie ; 

La Société pour la Protection 
des Paysages et de l’Esthétique 

de la France ; 

La Fédération Nationale des 
Associations  de Sauvegarde 
des Sites et Ensembles Monu-

mentaux ; 

La commission départementale 
pour la sauvegarde du patrimoi-

ne funéraire de la Manche ; 

La Fédération nationale des 

moulins de France. 
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La SPPEF (société pour la pro-
tection des paysages et de l’es-
thétique de la France) a publié 
dans son numéro « sites et mo-
numents » d’avril-mai-juin 
2010 » dans sa rubrique des 
brèves, l’article suivant, page 
65, ce qui suit, je cite 
« l’association de sauvegarde et 
de valorisation du patrimoine du 
Val de Sienne, soucieuse de 
procéder à la valorisation de son 
patrimoine funéraire en fonte, a 
sélectionné en vue de leur res-
tauration des objets devenus 
rarissimes, en particulier des 
croix, des clôtures et une colon-

ne cannelée.  

Le plan de financement de cette 
restauration a reçu l’aval de la 

Fondation du Patrimoine.  

L’association a prévu huit ran-
données-souscription dans les 
communes concernées et les 
sommes collectées (5 euros par 
personne) abonderont le compte 
ouvert à la Fondation du Patri-

moine. » 

 

21 milliards d’euros par an de retombées éco-21 milliards d’euros par an de retombées éco-21 milliards d’euros par an de retombées éco-21 milliards d’euros par an de retombées éco-
nomiquesnomiquesnomiquesnomiques    : une étude révèle le rôle majeur du : une étude révèle le rôle majeur du : une étude révèle le rôle majeur du : une étude révèle le rôle majeur du 

patrimoine. patrimoine. patrimoine. patrimoine.     

42644 monuments historiques et sites protégés 

124 villes et pays d’art et d’histoire 

97 secteurs sauvegardés 

1207 musées de France 

34 musées nationaux 

Base de données de l’étudeBase de données de l’étudeBase de données de l’étudeBase de données de l’étude    : : : :     

3396 monuments gérés par 2613 structures 

publiques ou privées. 

Impact socialImpact socialImpact socialImpact social    : : : : environ 500 000 emplois engen-
drés par le patrimoine en France métropolitaine 
et 3400 pour les DOM-TOM. 33 000 emplois 
directs, plus de 280 000 emplois indirects 
(tourisme, restauration du patrimoine, métiers 
d’art, expertise, recherche, formation…), 

187 000 emplois induits. 

Impact économiqueImpact économiqueImpact économiqueImpact économique    : : : : environ 21,1 milliard d’eu-
ros produits par le patrimoine et 96,77 millions 

d’euros dans les DOM-TOM. 

DirectDirectDirectDirect    :::: recettes d’exploitation des sites mo-
numents historiques et musées de France : 
environ 500 millions d’euros (dont 260 mil-

lions d’euros de recettes en billetterie) 

IndirectIndirectIndirectIndirect    :::: 20,61 millions d’euros dont 5,1 
millions dans la restauration du patrimoine, 
15,51 millions dans le tourisme et 3,6 mil-

lions dans les métiers d’art. 

Dépenses publiques en faveur du patrimoi-Dépenses publiques en faveur du patrimoi-Dépenses publiques en faveur du patrimoi-Dépenses publiques en faveur du patrimoi-
nenenene    :::: 227 millions d’euros de financement de 

l’Etat pour la restauration. 

Estimation pour les collectivités localesEstimation pour les collectivités localesEstimation pour les collectivités localesEstimation pour les collectivités locales    :::: 

entre 454 et 530 millions d’euros. 

Chiffres provenant de l’étude nationale des 

retombées économiques et sociales du patri-

moine, mars 2009, direction de l’architecture 

et du patrimoine. 

Le patrimoine en chiffres : Le patrimoine en chiffres : Le patrimoine en chiffres : Le patrimoine en chiffres :     

une manne plutôt qu’une chargeune manne plutôt qu’une chargeune manne plutôt qu’une chargeune manne plutôt qu’une charge    


